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La seance est ouverte a 10 h 20. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

Expose du President en exercice de i’Organisation 
pour la securite et la cooperation en Europe 

Le President (parle en anglais) : Conformement 
a l’accord auquel le Conseil est parvenu lors de ses 
consultations prealables, je considererai que le Conseil 
de securite decide d’inviter, en vertu de Particle 39 de 
son reglement interieur provisoire, M. Karel De Gucht, 
President en exercice de l’Organisation pour la securite 
et la cooperation en Europe et Ministre des affaires 
etrangeres de la Belgique. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Au nom du Conseil, je souhaite la bienvenue au 
President en exercice de l’Organisation pour la securite 
et la cooperation en Europe et Ministre des affaires 
etrangeres de la Belgique, M. Karel De Gucht, et je 
l’invite a prendre place a la table du Conseil. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil de securite se reunit conformement a l’accord 
auquel il est parvenu lors de ses consultations 
prealables. 

A la presente seance, le Conseil de securite 
entendra un expose de M. Karel De Gucht, President en 
exercice de l’Organisation pour la securite et la 
cooperation en Europe et Ministre des affaires 
etrangeres de la Belgique. 

Je lui donne a present la parole. 

M. De Gucht : Permettez-moi, tout d’abord, de 
vous remercier, Monsieur le President, ainsi que tous 
les autres membres du Conseil de securite, de m’avoir 
invite et de me donner l’occasion de prendre la parole 
dans cette enceinte au nom de l’Organisation pour la 
securite et la cooperation en Europe (OSCE). En effet, 
depuis le l cr janvier, la Belgique exerce la presidence 
de l’OSCE. En assumant cette fonction, la Belgique 
demontre clairement son engagement en faveur du 
multilateralisme et de la cooperation internationale. 

L’OSCE est une organisation regionale aux 
termes du Chapitre VIII de la Charte des Nations 
Unies. Elle a joue un role essentiel pour combler le 
fosse qui divisait l’Europe de la guerre froide. Elle a, 


depuis, developpe un corps d’engagements, de normes 
et de principes qui lient l’ensemble de ses membres. 
Ceci constitue 1’essence d’une securite collective 
moderne au sens le plus large. Je reitere ici notre 
profond attachement a ces principes communs, qui sont 
aussi ceux de l’Organisation des Nations Unies. 

Apres une annees 2005 pleine de defis, la 
contribution de l’OSCE, de par son mandat transversal, 
a la paix et a la securite en Europe est desormais mieux 
reconnue. Et l’OSCE se porte mieux aujourd’hui qu’au 
debut de l’annee derniere. Le Conseil ministeriel de 
Ljubljana de decembre dernier a ete l’occasion d’un 
dialogue renouvele et d’une meilleure entente. C’est 
done avec optimisme que la Belgique assume ses 
nouvelles responsabilites. 

Permettez-moi, Monsieur le President, d’exposer 
les lignes de force du programme de notre presidence 
de l’OSCE. 

Nous serons appeles, en premier lieu, a jouer un 
role actif dans la reforme institutionnelle de l’OSCE. 
En effet, au Conseil ministeriel de Ljubljana, un accord 
a ete obtenu sur une revision des echelles de 
contribution et sur une feuille de route pour les 
reformes institutionnelles de l’OSCE afin de mieux 
l’adapter aux defis actuels. Cette feuille de route 
indique les domaines dans lesquels les negociations de 
reforme doivent etre menees sous la presidence beige. 
Nous y attachons une grande importance et nous 
prendrons cette tache tres au serieux. J’ai l’intention de 
nommer un haut representant de mon administration 
afm de mener cet exercice a bien. 

En deuxieme lieu, la Belgique veillera a un 
meilleur equilibre entre les trois dimensions - politico- 
militaire, economique et humaine - de l’approche 
globale de l’OSCE en matiere de securite. Elle 
s’efforcera de renforcer la dimension economique et 
environnementale, tout en mettant l’accent sur la 
cooperation regionale et la securite dans le domaine du 
transport. 

En effet, la securite n’est jamais defmitivement 
acquise. Elle doit faire l’objet d’une attention 
constante, d’un investissement continu et d’une 
responsabilite partagee. Les changements qui se sont 
produits depuis la creation de l’OSCE ont ete 
immenses et, pour la plupart, positifs. Le risque d’un 
conflit a l’echelle du continent europeen a disparu. 
Mais la securite et la stability en Europe demeurent une 
des preoccupations principales de l’OSCE. Il n’y aura 
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pas de democratic sans stability. Inversement, la paix et 
la securite presupposent le respect de la democratie, 
des libertes civiles et des droits de l’homme. II n’y a 
pas de stabilite durable sans developpement 
economique. 

En ce qui concerne le theme du transport et le 
renforcement de la dimension economique, la 
presidence beige souhaite aussi attirer l’attention sur la 
situation particuliere des pays enclaves. Nous voulons 
cooperer avec le Haut Representant des Nations Unies 
pour les pays les moins avances, les pays en 
developpement sans littoral et les petits Etats insulaires 
en developpement et contribuer a la mise en oeuvre du 
Programme d’action approuve a Almaty en 2003. Nous 
voulons aussi renforcer la cooperation entre l’OSCE et 
la Commission economique des Nations Unies pour 
l’Europe afin de promouvoir la mise en oeuvre des 
normes et instruments juridiques. 

En troisieme lieu, une place centrale sera 
accordee aux themes de la lutte contre la criminalite 
internationale et de la promotion de l’etat de droit. La 
criminalite transfrontaliere constitue, avec le 
terrorisme, une des nouvelles menaces les plus graves 
pour nos societes. L’ampleur de cette menace a ete 
reconnue dans le document final du Sommet des 
Nations Unies en septembre 2005. C’est aussi un 
probleme qui preoccupe nos citoyens. 

La lutte contre la criminalite organisee n’est pas 
un theme nouveau pour l’OSCE, comme en temoignent 
ses plans et actions contre la traite des etres humains, 
le commerce illicite de drogues et d’armes, le 
blanchiment des ressources issues d’activites 
criminelles et la corruption. L’OSCE dispose 
d’instruments pour le renforcement de l’etat de droit et 
la formation de la police et de la justice. Notre 
presidence souhaite consolider cet acquis, donner un 
nouvel essor aux actions de l’OSCE dans ce domaine 
et y injecter quelques idees nouvelles. Dans la lutte 
contre la criminalite organisee, la Convention des 
Nations Unies de 2002 contre la criminalite 
transnationale organisee, appelee Convention de 
Palerme, est l’instrument juridique international par 
excellence dans ce domaine. L’OSCE offre un cadre 
utile pour promouvoir sa ratification et pour fournir un 
appui specifique a sa mise en oeuvre par les Etats 
participants de l’OSCE. 

En quatrieme lieu, la Belgique s’efforcera de 
contribuer a la prevention des conflits et a la gestion 


des crises. L’attention se portera plus specifiquement 
sur le Kosovo et sur ce qu’on appelle les conflits geles, 
en Moldova-Transnistrie, au Haut-Karabakh et en 
Georgie-Ossetie du Sud. L’OSCE n’a, par elle-meme, 
ni la vocation ni les moyens d’imposer une solution. 
Elle peut par contre, et c’est d’ailleurs sa mission, 
encadrer et faciliter 1’emergence d’une solution, pour 
autant que la volonte de negocier existe reellement 
chez les principals parties concernees. 

La question du Kosovo fera l’objet d’une 
attention particuliere de la part de la presidence beige. 
Aujourd’hui, la Mission de l’OSCE au Kosovo 
(OMIK) est la plus importante de toutes les missions 
de l’OSCE, avec 1 600 personnes sur le terrain, partout 
au Kosovo, y compris dans les villages et dans les 
regions dans lesquelles vivent des minorites serbes. En 
collaboration avec la Mission d’administration 
interimaire des Nations Unies au Kosovo (MINUK), 
l’OMIK realise une tache importante dans le domaine 
de la reconstruction du Kosovo. Son travail est plus 
particulierement axe sur la protection des minorites, la 
decentralisation, la democratisation, la promotion des 
droits de l’homme, les elections, la formation des 
policiers et le soutien a l’administration. 

Sous la presidence beige, il y aura lieu d’evaluer 
le role futur de la Mission de l’OSCE au Kosovo. La 
MINUK prevoit de mettre progressivement fin a sa 
presence, ce qui entrainera le transfert de taches et de 
competences a d’autres organisations, dont l’Union 
europeenne et l’OSCE. Un dialogue approfondi et une 
collaboration etroite entre l’ONU, l’Union europeenne, 
l’OSCE, l’OTAN et les autres acteurs principaux seront 
indispensables pour reussir au Kosovo. Le Secretaire 
general de l’ONU, M. Kofi Annan, a nomme M. Martti 
Ahtisaari au poste d’Envoye special charge de diriger 
le processus sur le statut futur du Kosovo. L’OSCE 
sera appelee a contribuer a la mise en oeuvre du statut 
final. Des lors, il est important qu’elle puisse, 
egalement en amont, jouer pleinement son role parmi 
les instances internationales concernees. 

Au Moldova, l’OSCE joue un role important dans 
la mediation et la determination du statut futur de la 
Transnistrie. Pendant sa presidence de l’OSCE, la 
Belgique souhaite contribuer d’une faqon constructive 
aux negociations sur ce statut. 

En 2005, nous avons assiste a un rapprochement 
entre l’Armenie et l’Azerbai'djan sur la question du 
Haut-Karabakh. La presidence beige de l’OSCE 


06-20798 


3 



S/PV.5346 


souhaite contribuer activement au processus de paix et 
aux efforts du Groupe de Minsk pour que ce 
rapprochement puisse se traduire en un reglement du 
conflit en 2006. 

En Georgie, l’ONU joue un role central dans les 
efforts de conciliation avec l’Abkhazie. En ce qui 
concerne l’Ossetie du Sud, ce role central est joue par 
l’OSCE. Nous esperons que les recentes avancees 
pourront ouvrir le chemin a un reglement pacifique du 
conflit. Parallelement, l’OSCE effectue actuellement 
une evaluation des besoins economiques. La 
presidence beige est prete a organiser, le cas echeant, 
une conference de bailleurs de fonds en 2006. 

L’OSCE est aussi un acteur tres actif en matiere 
de democratisation. A cet egard, l’observation 
electorate est un instrument important, meme si elle est 
parfois contestee. Je suis convaincu de l’utilite de ce 
travail et compte oeuvrer, en ma qualite de President en 
exercice, a ce que les missions d’observation puissent 
continuer a remplir les taches pour lesquelles elles ont 
ete creees, c’est-a-dire contribuer de maniere 
impartiale au developpement democratique. Comme 
President de l’OSCE, je suis d’avis qu’il est du devoir 
des pays membres de recourir pleinement et en temps 
utile aux instruments existants confus pour assurer la 
transparence des processus electoraux et en garantir la 
fiabilite. En tant que President en exercice, j’ai lance 
un appel au Gouvernement du Belarus pour qu’il invite 
le Bureau des institutions democratiques et des droits 
de l’homme (BIDDH) a observer les prochaines 
elections presidentielles. 

Telles sont les priorites de notre presidence en 
exercice de l’OSCE. Mais le programme de notre 
presidence est plus etendu. Nous poursuivrons et 
developperons aussi les autres grands themes de 
l’OSCE. Je pense notamment a la tolerance et a la non¬ 
discrimination, ou encore a la lutte contre la traite des 
etres humains. Dans le cadre de la dimension politico- 
militaire de l’OSCE, nous organiserons en fevrier 2006 
un seminaire important concernant les doctrines 
militaires. 

Concernant la non-proliferation des armes de 
destruction massive, l’OSCE vient d’adopter, lors du 
Conseil ministeriel de Ljubljana, une decision qui 
1’engage a veiller a la mise en oeuvre, par tous ses Etats 
membres, de la resolution 1540 (2004) du Conseil de 
securite. De plus, nous nous engagerons activement 
dans la lutte contre le trafic illicite des armes legeres et 


de petit calibre, les actions de l’OSCE s’inscrivant 
dans le Programme d’action des Nations Unies. 

Nous apporterons egalement une attention 
particuliere au lien entre environnement et securite. A 
cet effet, nous nous efforcerons de promouvoir 
1’Initiative pour 1’environnement et la securite, 
reunissant l’ONU, l’OSCE et l’OTAN dans des projets 
de destruction de produits dangereux. 

Finalement, le terrorisme est reconnu par l’ONU 
comme par l’OSCE comme l’une des plus importantes 
nouvelles menaces. Le Plan d’action de l’OSCE pour 
la lutte contre le terrorisme s’inscrit dans le cadre 
universel des conventions des Nations Unies et des 
resolutions de l’Assemblee generale et du Conseil de 
securite. Les membres de l’OSCE se sont engages a 
ratifier et a mettre en vigueur les conventions et 
protocoles des Nations Unies. Au sein du Secretariat 
general de l’OSCE, le « Action against Terrorism Unit 
(ATU) » a pour mission de superviser la mise en oeuvre 
des instruments existants des Nations Unies et de 
fournir une assistance technique aux Etats membres 
dans la lutte contre le terrorisme. La presidence beige 
souhaite continuer a progresser sur base du Plan 
d’action de l’OSCE et a promouvoir la cooperation 
entre l’OSCE et l’ONU, en particulier le Comite contre 
le terrorisme du Conseil de securite. 

L’Organisation des Nations Unies et l’OSCE 
partagent les memes valeurs. Les deux organisations 
ont en commun un grand nombre de domaines 
d’action. II s’agit de domaines importants tels que le 
respect des droits de l’homme, la democratisation, la 
protection des minorites, la prevention des conflits, la 
gestion des crises, la lutte contre le crime organise et 
contre le terrorisme et la protection de 
1 ’ environnement. 

Je tiens en outre a assurer le Conseil de securite 
de notre plein appui aux principes et aux 
recommandations de sa resolution 1631 (2005), 

adoptee en octobre, qui visent a renforcer la 
cooperation et la consultation entre l’ONU et les 
organisations regionales, tout en reconnaissant la 
responsabilite principale du Conseil de securite en 
matiere de paix et de securite internationales. En tant 
que President en exercice de l’OSCE, la Belgique 
s’efforcera de promouvoir davantage les synergies et 
les complementarites entre l’ONU et l’OSCE. C’est 
pour cette raison que j’ai tenu a informer le Conseil, 
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des le debut de notre presidence, de nos actions au sein 
de l’OSCE. 

Telles sont les lignes d’un programme qui se veut 
a la fois ambitieux et realiste : ambitieux, parce qu’il 
ouvre bon nombre de nouvelles pistes a l’OSCE et en 
approfondit d’autres; realiste, parce que nous sommes 
conscients que tout progres ne sera possible qu’avec 
l’accord des 55 pays membres de l’Organisation. En 
tant que President en exercice, nous avons 1’intention 
de jouer le role d’un « honest broker », qui travaille 
pour le bien de 1’Organisation dans son ensemble, au 
benefice de tous ses membres. Une bonne cooperation 
entre l’OSCE et l’ONU est essentielle a cet egard. La 
Belgique, en tant que President de l’OSCE, souhaite 
contribuer a cet objectif. Elle compte repondre a ce 
defi. J’espere pouvoir beneficier du soutien et de la 
cooperation du Conseil. 

Le President {parle en anglais) : Je remercie 
M. De Gucht pour son expose. 

Comme il n’y a pas de liste d’orateurs, j’invite les 
membres du Conseil qui souhaitent faire des 
observations ou poser des questions au President en 
exercice d’en informer le Secretariat des maintenant. 

Je vais maintenant donner la parole a ceux qui ont 
indique qu’ils souhaitaient prendre la parole. 

M. Duclos (France) : Je voudrais tout d’abord 
dire que c’est pour moi un tres grand plaisir de saluer 
aujourd’hui le Ministre des affaires etrangeres de la 
Belgique en sa qualite de President de l’Organisation 
pour la securite et la cooperation en Europe (OSCE). 
C’est un plaisir d’abord parce que la France entretient 
avec la Belgique des liens tres etroits, et plus que des 
liens, je dirai que nos deux pays ont des affinites 
extremement profondes. C’est un plaisir aussi parce 
que mon pays est attache l’OSCE et que d’ailleurs, un 
certain nombre de ses diplomates ont laisse leur nom 
dans l’histoire de l’OSCE. Nous nous rejouissons que 
ce soit un compatriote, M. Marc Perrin de 
Brichambault, qui exerce actuellement la fonction de 
Secretaire general de l’OSCE. 

Pourquoi la relation entre l’OSCE et l’ONU, sujet 
qui nous reunit aujourd’hui, est-elle si importante? La 
premiere raison, peut-etre d’arriere-plan mais qu’il 
n’est pas inutile de rappeler, c’est que l’Organisation 
pour la securite et la cooperation en Europe represente 
un modele d’audace et d’innovation diplomatiques. 
Ceux d’entre nous qui ont encore le souvenir de la 


division Est-Ouest, et notamment de la division qui 
existait en Europe a l’epoque de ce grand conflit 
ideologique, ont en memoire l’Acte final d’Helsinki, 
qui a represente une revolution diplomatique pour un 
certain nombre de raisons, mais notamment sur deux 
points. 

Tout d’abord l’Acte final a ete un exercice 
d’ambigui'te constructive reussi, et pour nous qui 
sommes des diplomates, cela merite d’etre note. II 
arrive que l’ambigui'te constructive soit extremement 
utile. Cela a ete en l’occurrence le cas, il faut bien le 
dire, grace aux peuples eux-memes qui ont su saisir les 
perspectives qu’offrait le travail des gouvernements et 
des diplomates. 

Helsinki a ete important sur un autre plan : c’etait 
la premiere fois que les droits de l’homme 
apparaissaient en tant que tels comme un element 
majeur des relations entre les Etats. Et c’est la 
premiere fois qu’etait suggeree l’idee, fondamentale 
maintenant, qu’il y a quelque chose au-dessus des 
Etats, au-dessus de la souverainete et qui etaient les 
droits de l’homme. 

Ensuite, la Conference sur la securite et la 
cooperation en Europe (CSCE), puisqu’a l’epoque, 
c’etait la CSCE, a fait un deuxieme acte d’audace 
diplomatique en se reinventant elle-meme apres la 
chute du mur de Berlin. La aussi, c’est une leqon a 
mediter. Les memes acteurs, elargis a de nouveaux 
membres d’ailleurs, ont su se doter de structures 
permanentes, nouvelles, et ont su reorienter la mission 
meme de l’Organisation. Il ne s’agissait plus de 
chercher a depasser la division, mais il fallait 
approfondir et enraciner les valeurs communes. 
L’OSCE d’ailleurs n’est pas restee sur ce deuxieme 
succes puisque depuis quelques mois, elle a entrepris, a 
son tour, comme l’ONU, une action de reforme pour 
qu’elle soit encore plus adaptee aux defis de l’Europe 
actuelle. 

La relation entre l’OSCE et l’ONU est egalement 
importante pour une autre serie de raisons qui ont trait 
aux programmes de nos deux organisations. Aux fins 
actuelles de son action, l’OSCE, comme l’a indique 
M. De Gucht, a une action dans le domaine de la 
prevention des conflits et de la gestion des crises. Les 
membres du Conseil ont pu observer que les differentes 
situations qu’a citees le Ministre ne se recoupent 
pratiquement pas avec les situations dont traite l’ONU. 
Il y a un point de recoupement majeur qui est le 
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Kosovo, et, naturellement, nous souhaitons beaucoup 
que nos deux organisations fassent le travail de 
concertation et de coordination necessaire. 

Mais dans les autres domaines, l’OSCE s’occupe 
de ce qu’on appelle en l’occurrence les conflits geles, 
parce que la aussi, il faut se souvenir que si l’Europe 
apparait comme une zone extremement privilegiee et 
stable par comparaison a d’autres continents, elle 
conserve malgre tout un certain nombre d’elements de 
tension, et souvent d’elements de tension tres profonds 
qui remontent a tres loin. Et c’est l’honneur de l’OSCE 
de traiter de ces crises, et il est bon que ces crises 
soient traitees par cette organisation regionale et done, 
ne soient pas transferees a l’ONU. C’est une bonne 
repartition des taches que nous devons conserver. 

En revanche, si l’on regarde les aspects 
thematiques de nos ordres du jour respectifs, la, on 
voit, au contraire, un tres grand nombre de plages de 
recouvrement. L’une des vocations essentielles de 
l’OSCE a trait aux droits de l’homme et, bien entendu, 
c’est aussi l’un des axes majeurs de l’ONU. 

A partir des droits de l’homme, la 
democratisation et l’observation des elections, 
auxquelles le Ministre des affaires etrangeres beige a 
donne toute la place qu’elles meritent, sont aussi des 
taches et des processus que nous avons souvent a 
mener aux Nations Unies, et plus particulierement dans 
le cadre du Conseil de securite, lorsqu’il s’agit de gerer 
les situations d’apres conflit. 

Le Ministre a mentionne l’etat de droit, qui au 
Conseil de securite est devenu, depuis quelques annees, 
une preoccupation majeure. Il a mentionne la lutte 
contre le crime organise. Je sais qu’il y a une 
cooperation tres pratique entre 1’Office des Nations 
Unies contre la drogue et le crime et l’OSCE, puisque 
les deux organisations ont leur siege a Vienne. 

Je voudrais dire aussi qu’en matiere de lutte 
contre l’intolerance, le racisme et l’antisemitisme, il 
n’est pas impossible que l’ONU puisse s’inspirer de 
maniere utile de l’action entreprise par l’OSCE. Je 
dirais la meme chose de la lutte contre la traite des 
etres humains, qui en est a ses debuts a l’OSCE, mais 
qui, deja, a donne de premiers resultats. Il s’agit 
probablement d’un domaine extremement important et 
douloureux sur lequel il serait tres utile de pouvoir 
cooperer plus activement. 


Bref, on aura compris que mon pays est un tres 
grand soutien de la presidence beige de l’OSCE. 
M. Karel De Gucht a indique avec la modestie 
habituelle a ses compatriotes que la Belgique se 
proposait d’etre un honnete courtier. Nous sommes 
certains qu’elle sera beaucoup plus que cela. Elle peut 
aussi compter sur notre soutien pour le renforcement 
des liens entre l’ONU et l’OSCE, notamment dans les 
domaines que je viens d’indiquer. 

M. De Gucht etait ici le representant de 
Bruxelles, qui est la capitale de l’Union europeenne, et 
aussi le representant de Vienne, qui est sans doute la 
capitale secrete de l’Europe entendue au sens le plus 
large, puisque cela inclut aussi l’Amerique et l’Asie 
centrale. Nous sommes tout a fait confiants que la 
Belgique saura mener a bien l’importante mission qui 
lui est confiee cette annee au titre de Bruxelles et au 
titre de Vienne. 

Nana Effah-Apenteng (Ghana) (parle en 
anglais) : A l’instar des orateurs qui nous ont precedes, 
nous voudrions remercier le Ministre des affaires 
etrangeres de la Belgique, en sa qualite de President en 
exercice de l’Organisation pour la securite et la 
cooperation en Europe (OSCE), de son expose. 

Nous reconnaissons le role crucial joue par 
l’OSCE pour surmonter les clivages de la guerre froide 
et sa capacite, compte tenu de ses engagements, de ses 
regies et de ses principes, a contribuer effectivement a 
la recherche de la paix et de la securite a l’echelle 
mondiale. Nous sommes done encourages par sa 
volonte de retablir l’equilibre entre ses activites 
securitaires, economiques, y compris 
environnementales, et humanitaires. 

Nous accueillons egalement avec satisfaction les 
preoccupations prioritaires du President en exercice, en 
particulier s’agissant de poursuivre la reforme 
institutionnelle de l’OSCE afin de renforcer cette 
organisation face aux nouveaux defis et aux menaces 
en matiere de securite; une reforme qui est similaire a 
celle que nous entreprenons actuellement a 
l’Organisation des Nations Unies. Les problemes des 
droits de l’homme, de la traite des etres humains, du 
terrorisme et de la criminalite preoccupent tous les 
Etats Membres de l’ONU. 

Les droits et les problemes des minorites ont 
empoisonne la vie des democraties et ont entraine des 
conflits dans de nombreuses regions du monde, et pas 
seulement en Afrique, mais egalement dans certaines 
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parties de l’Asie et de l’Europe. Nous reconnaissons 
que l’OSCE a une experience considerable de la 
question des minorites nationales, et nous esperons que 
cette experience tres riche servira a regler certains des 
conflits nes des problemes relatifs aux minorites qui se 
trouvent actuellement dans 1’impasse dans sa zone 
d’operation. A cet egard, nous nous felicitons que le 
President en exercice prevoit de se rendre en Armenie 
et en Azerbai'djan afm d’aider au reglement de la 
question de l’avenir du Haut-Karabakh. Dans le meme 
esprit, nous esperons que sa visite annoncee au Kosovo 
contribuera a garantir que l’OSCE joue bien le role qui 
est attendu d’elle concernant le statut futur du Kosovo. 

Nous esperons que l’OSCE tirera egalement parti 
du fait que le Sommet mondial de 2005 a 
officiellement reconnu la necessite d’ameliorer la 
cooperation entre l’ONU et les organisations regionales 
et de renforcer leurs liens avec l’ensemble du systeme 
des Nations Unies, et notamment le Conseil de 
securite. 

M. Burian (Slovaquie) (parle en anglais) : En 
premier lieu, je voudrais remercier le Ministre des 
affaires etrangeres, M. Karel De Gucht, pour sa 
declaration tres eclairante et riche en informations. Au 
nom de ma delegation, je voudrais souhaiter plein 
succes a la Belgique durant son mandat en tant que 
President en exercice de l’Organisation pour la securite 
et la cooperation en Europe (OSCE). 

Nous accueillons avec satisfaction les priorites du 
programme beige pour l’OSCE, telles qu’etablies par le 
President en exercice, ainsi que l’accent mis sur le 
reequilibrage des trois piliers de l’OSCE grace au 
renforcement de la composante economique, sans pour 
autant affaiblir les composantes humaine et politico- 
militaire. Cette approche correspond tout a fait aux 
conclusions du Sommet mondial sur les piliers du 
systeme des Nations Unies qui sont interdependants et 
se renforcent mutuellement et les bases de la securite 
collective. 

En reaction a la declaration du Ministre De 
Gucht, je voudrais souligner trois points. 

Premierement, l’OSCE a joue un role capital pour 
faire de l’Europe une zone de paix et de stabilite, et 
nous sommes convaincus que son action demeure 
necessaire pour consolider les resultats obtenus tout au 
long des 30 annees ecoulees depuis l’adoption de 
l’Acte Final d’Helsinki. Nous reconnaissons qu’il est 
necessaire d’entreprendre une reforme institutionnelle 


de l’OSCE afm de renforcer sa capacite a relever les 
nouveaux defis et a faire face aux nouvelles menaces a 
la securite. 

II y a une certaine similitude entre l’ONU et 
l’OSCE, et pas seulement dans le domaine que je viens 
d’evoquer. 

Les priorites du programme beige pour l’OSCE, 
telles que la promotion de l’etat de droit, la lutte contre 
le terrorisme, Elaboration d’une demarche globale et 
coherente pour combattre la criminalite organisee, la 
recherche de nouvelles manieres de renforcer les 
mecanismes de non-proliferation et de desarmement et 
d’autres encore, rejoignent les priorites de l’ONU et de 
son Conseil de securite en vue d’edifier un monde plus 
stable et plus sur. 

La communaute de ces objectifs et de ces defis 
rend la cooperation entre les deux organisations encore 
plus opportune et urgente. Dans ce contexte, il est 
important de noter que le Sommet mondial a donne un 
nouvel appui aux efforts visant a renforcer la 
cooperation et l’interaction entre l’Organisation des 
Nations Unies et les organisations regionales. Aussi, et 
afm de ne pas gaspiller les ressources, cette 
cooperation devrait-elle se fonder sur les principes de 
la complementarite des activites, de la mise en 
commun des ressources et de la bonne repartition des 
taches. 

Nous pensons qu’il est essentiel pour les deux 
organisations de renforcer leur dialogue et leur 

interaction. Une meilleure communication devrait etre 
etablie grace a des agents de liaison et des 

consultations regulieres sur les questions d’interet 
commun a tous les niveaux appropries, y compris celui 
du President en exercice. 

Deuxiemement, tout au long de son existence, 
l’OSCE a accumule une capacite et une expertise tres 
vastes dans les domaines du renforcement des 

institutions, des mesures de confiance, de la 

surveillance des elections et de la protection des droits 
de l’homme et des minorites. Nous pensons que son 
savoir-faire tres precieux en matiere de gestion des 
situations d’apres conflit et de changement pourrait 
veritablement etre une source d’inspiration pour 
d’autres organisations regionales. A notre sens, il 
pourrait etre egalement mieux utilise et pris en compte 
dans les activites des organismes et des institutions des 
Nations Unies, y compris dans les travaux futurs de la 
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Commission de consolidation de la paix nouvellement 
creee. 

Enfin, nous apprecions specialement l’attention 
particuliere accordee par le President en exercice aux 
questions des conflits dits geles en Republique de 
Moldova, dans le Haut-Karabakh et en Georgie, a 
revolution recente de la situation en Asie centrale et a 
la stabilisation au lendemain du conflit dans les 
Balkans occidentaux, notamment la question du statut 
futur du Kosovo. C’est la un autre domaine important 
de cooperation et d’interaction entre l’ONU et l’OSCE. 

Nous nous associons a l’hommage rendu au 
travail que l’OSCE a realise et continue de realiser au 
Kosovo. Nous esperons que la mission de l’OSCE au 
Kosovo, composante de la Mission d’administration 
interimaire des Nations Unies au Kosovo, continuera 
de s’attacher avant tout aux problemes touchant la 
democratisation, le respect des droits de l’homme et 
des minorites, la liberte des medias, les elections, la 
formation des autorites chargees du maintien de l’ordre 
et le fonctionnement des institutions democratiques, 
problemes que M. De Gucht a mentionnes dans sa 
declaration. 

L’OSCE doit continuer de jouer un role important 
dans la mise en oeuvre des normes pour une societe 
democratique et tolerante au Kosovo, ce qui sera, a 
notre sens, un facteur majeur permettant d’influer sur 
tout le processus de definition du statut futur du 
Kosovo. A cet egard, je voudrais demander a M. De 
Gucht de bien vouloir preciser un peu les objectifs de 
la presidence beige concernant les activites de l’OSCE 
afin de realiser des progres dans le reglement des 
conflits geles et a propos de l’avenir de la Mission de 
l’OSCE au Kosovo dans le contexte des pourparlers en 
cours sur le statut futur. 

M. Vassilakis (Grece) (parle en anglais) : Je 
voudrais souhaiter la bienvenue au Ministre des 
affaires etrangeres de la Belgique et le remercier 
d’avoir pris la peine de venir a New York nous faire 
aujourd’hui un expose sur le programme global de 
1’Organisation pour la securite et la cooperation en 
Europe (OSCE) en 2006. C’est une joie particuliere 
pour moi de l’accueillir ici non seulement parce que 
nos pays ont des relations etroites, mais aussi parce 
qu’il se trouve que j’ai fait mes etudes en Belgique. 

II est vrai qu’il aura a faire face a un grand 
nombre de defis au cours des 12 prochains mois. 
D’apres ce que nous avons entendu aujourd’hui, il 


semble que l’OSCE est prete a s’attaquer a tous les 
problemes et defis avec une energie renouvelee, des 
idees neuves et une franche determination. Nous 
souhaitons a M. De Gucht plein succes et esperons que 
ses efforts seront recompenses. L’OSCE, etant donne 
son role important et son mandat unique et 
multidimensionnel, le merite certainement. Elle aura 
sans aucun doute le plein soutien de la Grece. 

Trente ans apres l’Acte Final d’Helsinki et la 
creation de ce qui est a present l’OSCE, l’Europe est 
un continent nouveau, globalement en paix et sur le 
point de mettre pleinement en place de nouvelles 
structures de cooperation. La contribution de l’OSCE 
- l’organisation regionale de securite la plus 
importante qui comprend et associe des pays de 
Vancouver a Vladivostok - a ete capitale dans 
1’edification de la nouvelle architecture de securite 
europeenne, ainsi que s’agissant d’assurer la protection 
des droits de l’homme et de traiter des nombreuses 
autres questions auxquelles les autres orateurs ont fait 
reference de maniere detaillee. 

Au cours des dernieres annees, l’OSCE a cherche 
a se redefinir afin de mieux s’adapter a 
l’environnement en rapide evolution et de plus en plus 
complexe, qui est a l’origine des recentes difficultes 
auxquelles l’OSCE a eu a faire face. En depit des 
difficultes - ou peut-etre a cause d’elles - il est 
clairement apparu, en particulier au cours de l’annee 
passee, que l’OSCE n’a pas perdu son utilite et que les 
preoccupations actuelles concernant les questions de 
stability et de securite dans l’Europe tout entiere 
demontrent clairement la necessite d’une organisation 
regionale forte et efficace qui a reussi a se reinventer et 
a se reorienter. La vaste experience et la contribution 
importante de l’OSCE dans les Balkans en sont un 
exemple pertinent. Ses activites couvrent les domaines 
du renforcement des institutions, de la bonne 
gouvernance, de la primaute du droit et de 
1’observation des elections. 

Il va sans dire que la cooperation de l’OSCE avec 
l’ONU dans les diverses zones touchees par une crise 
ne contribue pas seulement a la paix et a la securite, 
mais aussi a une meilleure division des taches, ce qui 
ne peut avoir que des resultats positifs. 

Pour terminer, je voudrais poser au President en 
exercice beige un certain nombre de questions. Il a 
indique que les trois dimensions principals de l’OSCE 
ont jusqu’ici requ un traitement inegal, et que durant sa 
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presidence il entendait renforcer la dimension 
economique et environnementale. Je voudrais lui 
demander ce que cela recouvre. Des plans plus 
detailles existent-ils pour parvenir a ce reequilibre? 
Comment les cibles seront-elles mieux definies? Et par 
quels moyens concrets l’objectif sera-t-il atteint? Je lui 
serai reconnaissant de donner de plus amples details. 

M. Mayoral (Argentine) (parle en espagnol ) : En 
premier lieu, je voudrais remercier le President de 
l’Organisation pour la securite et la cooperation en 
Europe (OSCE), le Ministre Karel De Gucht, pour le 
rapport qu’il vient de nous presenter sur les priorites de 
cette Organisation pour la presente annee 2006. Nous 
voudrions rappeler 1’intervention faite l’an passe 
devant ce Conseil par son predecesseur, qui nous avait 
informe des taches en cours pour ajuster l’Organisation 
aux nouveaux defis de securite (voir S/PV.5134). Nous 
avons le plaisir aujourd’hui d’apprendre que se 
poursuivent les reformes institutionnelles entreprises 
en son sein et que la presidence beige a inscrit, parmi 
ses priorites, de veiller a un meilleur equilibre entre les 
dimensions de l’OSCE par le biais du renforcement de 
sa dimension economique et en accordant une attention 
egale a la dimension humaine et politico-militaire. 

En ce sens, nous considerons qu’il importe de 
souligner que la paix et la stabilite se fondent sur les 
piliers que sont le respect de la democratie, des libertes 
civiles et des droits de l’homme, et qu’il n’est pas 
possible de parvenir a une stabilite durable sans assurer 
en priorite le developpement economique. 

II nous parait fondamental de souligner que 
l’Organisation s’emploie a encourager et promouvoir la 
primaute du droit, la defense et la promotion des droits 
de l’homme, en particulier dans les pays et les regions 
qui ont connu des conflits armes dans le passe; par 
exemple, le Kosovo, la Georgie, la Republique de 
Moldova, le Haut-Karabakh sont quelques-uns des 
pays dont l’Organisation s’est occupee avec efficacite. 

De meme, nous soulignons le role que joue 
l’Organisation dans la lutte contre la criminalite 
organisee et dans la lutte contre le terrorisme, comme 
j’ai pu m’en rendre personnellement compte lors de la 
visite que j’ai rendue en septembre dernier a l’OSCE 
en tant que president du Comite cree par la resolution 
1267 (1999) du Conseil de securite. Nous crayons que 
ce sont la les deux priorites de l’Organisation et nous 
voudrions feliciter, par le truchement de M. De Gucht, 


le Secretaire general de l’Organisation pour le travail 
efficace qu’il a accompli dans ces deux domaines. 

De meme, M. De Gucht a signale le role de 
l’Organisation s’agissant de la question du statut futur 
du Kosovo, l’une des priorites pour l’annee 2006. Nous 
crayons comme lui que l’OSCE peut jouer un role clef 
dans le cadre des negociations et que l’Organisation 
continuera d’etre un maillon important de la presence 
internationale au Kosovo. 

Nous avons ete heureux d’entendre le Ministre 
nous faire part de son intention de se rendre dans la 
region en fevrier prochain et nous nous felicitons de ce 
qu’il ait annonce qu’il serait en contact etroit avec 
l’Envoye special du Secretaire general, Martti 
Ahtisaari, afin d’assurer la participation active de 
l’OSCE. 

Enfin, nous aimerions savoir comment le 
Ministre perqoit le role futur de l’OSCE et sa 
coordination avec les autres organisations impliquees 
dans ce processus. 

Sir Emyr Jones Parry (Royaume-Uni) {parle en 
anglais) : C’est pour moi un plaisir tout particulier de 
souhaiter la bienvenue a M. Karel De Gucht, que j’ai 
rencontre pour la premiere fois il y a helas bien trop 
longtemps pour que nous souhaitions nous en souvenir. 
C’etait ailleurs - il doit y avoir 20 ans. J’ai pu voir tout 
ce qu’il a accompli a divers titres depuis lors. Je lui 
souhaite la bienvenue en sa nouvelle qualite et le 
remercie de son expose. 

Le Conseil de securite reconnait de plus en plus 
le role et l’importance des organisations regionales. La 
resolution que nous venons d’adopter en temoigne et je 
pense que ce que nous avons entendu ce matin montre 
les similarites qui existent entre les objectifs de 
l’Organisation des Nations Unies et ceux de 
l’Organisation pour la securite et la cooperation en 
Europe (OSCE). Si le Conseil de securite a 
effectivement la responsabilite principale de la securite 
et de la paix internationales, nous - les deux 
organisations et d’autres organisations regionales - 
nous interessons, dans la pratique, non seulement a la 
faqon dont les conflits reels sont traites chacun pour 
son propre compte, mais egalement a la faqon dont 
nous preparons et traitons les problemes generiques 
associes aux menaces qui pesent sur la paix et la 
securite internationales. 
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Le Ministre nous a expose les trois piliers de 
l’OSCE. Cette approche est tres proche de celle 
qu’adopte le Conseil de securite dans les situations 
d’apres conflit. Nous devons tenir compte des 
questions relatives a la securite, des questions 
politiques, constitutionnelles et economiques. Le 
Ministre a fait echo aux paroles de M. Kofi Annan dans 
son rapport pour le Sommet : il ne saurait y avoir de 
securite sans developpement. Nous pourrions bien sur 
egalement ajouter qu’il ne saurait y avoir de 
developpement sans securite - ces deux concepts sont 
etroitement lies a celui du troisieme pilier que sont les 
droits de l’homme. 

C’est une verite evidente pour nous tous que 
l’etat de droit et la democratisation sont essentiels a ce 
processus et qu’ils ne se resument pas a la tenue 
d’elections. Les elections sont un symptome de l’etat 
de droit; elles en peuvent etre l’issue jusqu’a un certain 
point. Mais, en soi, les elections ne suffisent pas si les 
conditions, les institutions et tout ce qui entoure l’etat 
de droit et la mise en place d’une societe democratique 
n’existent pas. 

C’est pourquoi la contribution que l’OSCE a 
apportee au Kosovo est si importante. Elle reste l’un 
des principaux piliers de l’action qu’y mene la Mission 
d’administration interimaire des Nations Unies au 
Kosovo (MINUK). L’ONU, l’Union europeenne et 
l’OSCE ont toutes interet a ce qu’une solution soit 
trouvee pour le Kosovo, qui tienne compte des 
aspirations des populations et de la necessity, par 
ailleurs, d’une stabilite regionale, d’une maniere qui 
contribue a la paix et ne soit pas source de crise et 
d’instabilite. 

Le Ministre a egalement aborde la question des 
nouveaux defis qui se posent non seulement au Conseil 
de securite et a l’ONU, mais egalement a toute la 
famille des Nations Unies : le terrorisme, le crime 
organise et tout ce qui s’y rattache sont des questions 
essentielles. De toute evidence, pour l’ONU et l’OSCE, 
il est tres important de renforcer la cooperation et de 
travailler ensemble de fafon concrete, non seulement 
pour mettre en place la theorie et l’idee qu’il y a bien 
entendu des liens qui nous unissent en general, mais 
pour apporter des contributions concretes partout ou 
c’est necessaire. 

Il a presente toute une serie de domaines et de 
situations. Je ne peux qu’etre d’accord avec lui 
lorsqu’il declare que ces deux dernieres annees, nous 


avons appris a pleinement comprendre dans quelle 
mesure la cooperation regionale, que ce soit en vertu 
du Chapitre VIII ou d’autres arrangements, entre les 
organisations regionales et l’ONU et sa famille est 
fondamentale si l’on veut regler ces problemes 
essentiels lorsque cela s’avere necessaire. Il nous a 
montre, aujourd’hui, comment cela s’appliquait au 
continent europeen. Je pense que le Royaume-Uni ne 
peut qu’etre d’accord avec lui. 

M. Denisov (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Nous sommes heureux de souhaiter la 
bienvenue a M. De Gucht, President en fonction de 
1’Organisation pour la securite et la cooperation en 
Europe (OSCE) et Ministre des affaires etrangeres de 
la Belgique, et nous voudrions le remercier de son 
expose. 

Dans l’ensemble, nous sommes d’accord avec 
1’approche de la presidence beige s’agissant de 
structurer le travail de cette organisation pour 2006. La 
Russie se felicite des decisions prises lors du conseil 
ministeriel de l’OSCE qui s’est recemment tenu a 
Ljubljana. Les resultats positifs sont en grande partie 
dus aux efforts persistants de la presidence Slovene. 
Nous sommes convaincus que la presidence beige 
s’acquittera tout aussi bien de sa mission. La Russie est 
prete a cooperer de fai^on tres constructive avec la 
presidence beige, notamment pour ce qui est de 
construire a partir des accords conclus a Ljubljana. 

Nous sommes favorables au developpement et au 
renforcement, dans tous les domaines, de la 
cooperation entre l’ONU et son Conseil de securite, 
d’une part, et les mecanismes sous-regionaux, d’autre 
part en vertu de la Charte des Nations Unies, 
notamment de son Chapitre VIII, en tenant dument 
compte des avantages comparatifs impliques. 

Nous notons avec satisfaction qu’en tant que 
mecanisme regional, l’OSCE a etabli une cooperation 
etroite et fructueuse avec l’ONU dans un certain 
nombre de domaines clefs, essentiellement en ce qui 
concerne la securite et le reglement des conflits 
regionaux. 

J’aimerais tout particulierement relever la 
contribution due a l’OSCE dans la mise en oeuvre de la 
resolution 1244 (1999) du Conseil de securite sur le 
Kosovo, la Serbie et le Montenegro. La mission de 
l’OSCE depechee dans la province, qui fait partie de la 
Mission des Nations Unies au Kosovo, joue un role 
important notamment pour ce qui est de surveiller, 
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d’encourager et de promouvoir le respect des droits de 
l’homme, ainsi que de surveiller les medias locaux et, 
dans l’ensemble, d’introduire les normes adoptees par 
la communaute internationale. Ceci est 
particulierement important en ce moment, etant donne 
le processus qui a ete lance en vue de determiner le 
statut futur du Kosovo. 

L’OSCE accomplit un travail important au niveau 
de l’appui politique fourni par l’ONU dans le cadre de 
1’accord pour le Haut-Karabakh, qui a recemment 
enregistre des progres positifs. Nous esperons que sous 
la presidence beige, l’OSCE continuera de faciliter le 
reglement d’un certain nombre d’autres crises et 
conflits dans sa zone de competence et dans le cadre de 
la division du travail qui s’est affirmee avec l’ONU. 

La Russie, pour sa part, continuera de soutenir 
l’OSCE dans ses efforts. 

Enfin, je voudrais une fois de plus souhaiter 
beaucoup de succes a la presidence beige dans 
l’accomplissement de sa mission en cette tres difficile 
annee 2006. 

M. Olson (Etats-Unis d’Amerique) (parle en 
anglais) : Je vais etre tres bref. Je voudrais simplement 
souhaiter la bienvenue au Ministre et le remercier de 
son expose tres complet et lui assurer, ainsi qu’a 
l’Organisation pour la securite et la cooperation en 
Europe (OSCE), que ma delegation et le Conseil 
continueront de l’appuyer dans l’accomplissement de 
son programme qui complete entierement le notre. 

Je voudrais demander au Ministre s’il pourrait 
fournir un peu plus d’informations sur le role que le 
Bureau des institutions democratiques et des droits de 
l’homme pourrait jouer, a son avis, s’agissant 
d’encourager l’etablissement d’institutions 

democratiques en Europe et en Eurasie. 

M me Lnj (Danemark) {parle en anglais) : Je 
voudrais egalement me feliciter de la declaration du 
President en fonction de l’Organisation pour la securite 
et la cooperation en Europe (OSCE)et Ministre des 
affaires etrangeres de la Belgique. En tant qu’Etat 
membre de l’OSCE, nous nous felicitons des priorites 
fixees pour la presidence beige en 2006 et les 
approuvons. Je me felicite tout particulierement que le 
Ministre ait souligne la cooperation etroite avec 
l’ONU, s’agissant de la mise en oeuvre des priorites et, 
en particulier, la cooperation en matiere de lutte contre 
le terrorisme. 


J’ai l’honneur de presider le Comite contre le 
terrorisme (CCT) du Conseil de securite. En cette 
qualite, je me felicite que le President en exercice ait 
l’intention d’assurer la poursuite et le renforcement de 
la cooperation entre l’OSCE et le CCT dans la lutte 
contre le terrorisme. La cooperation entre l’OSCE et le 
CCT sert, en effet, d’exemple a la cooperation que le 
Comite cherche a etablir avec les organisations 
regionales dans d’autres regions du monde. 

Enfin, je me felicite que la presidence beige de 
l’OSCE mette tout particulierement l’accent sur la 
dimension economique. Comme le sait le Ministre et 
President en exercice, l’Organisation des Nations 
Unies a recemment decide de creer une Commission de 
consolidation de la paix. Je suis convaincu que, en 
demarrant les travaux de la Commission de 
consolidation de la paix, l’Organisation des Nations 
Unies pourrait s’inspirer des travaux deja entrepris par 
l’OSCE pour assurer la stabilisation, la democratisation 
et le developpement, en tant que bases d’une paix 
durable. J’attends par consequent avec interet le 
renforcement de la cooperation entre l’OSCE et 
l’Organisation des Nations Unies. 

Le President {parle en anglais) : Je vais a 
present faire quelques remarques en ma qualite de 
representant de la Republique-Unie de Tanzanie. 

Je me joins aux autres orateurs pour feliciter le 
Ministre des affaires etrangeres du Royaume de 
Belgique, M. Karel De Gucht, de sa nomination a la 
presidence en exercice de T Organisation pour la 
securite et la cooperation en Europe (OSCE) et pour le 
remercier de son expose de ce matin. Nous rendons 
egalement hommage au President sortant, M. Dimitrij 
Rupel, Ministre des affaires etrangeres de la Slovenie, 
pour le travail qu’il a accompli au cours de sa 
presidence. 

L’OSCE accomplit un travail digne d’etre felicite 
en completant la tache de l’Organisation des Nations 
Unies en matiere de maintien de la paix et de la 
securite et en repondant aux menaces a la paix dans les 
regions qui relevent de son mandat. 

Bien que l’Organisation ait eu a faire face a de 
nombreux defis 1’annee derniere, elle y a repondu 
d’une maniere professionnelle et exemplaire et a 
empeche la poursuite de l’escalade des conflits en Asie 
centrale et dans le Caucase. Elle s’est egalement 
chargee du fonctionnement des unites de formation de 
la police, de la coordination et de la mise en 
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application des conventions et protocoles relatifs a la 
lutte contre le terrorisme et s’est attachee a apporter 
une reponse aux menaces economiques et 
environnementales a la securite. 

Les priorites que l’OSCE s’est fixees au cours de 
la presidence beige, notamment la promotion de l’etat 
de droit, les systemes juridiques, l’acces a la justice, la 
lutte contre la criminalite internationale et un ensemble 
de questions economiques et politiques, sont des 
objectifs tres ambitieux que, nous sommes convaincus, 
l’OSCE remplira au mieux de ses capacites. 

Les activites entreprises par l’OSCE constituent, 
pour les autres organisations semblables dans le 
monde, une grande source d’encouragement et les 
incitent a servir d’appoint aux objectifs de 
l’Organisation des Nations Unies. Pour nous, en 
Afrique, l’OSCE represente un exemple digne d’etre 
copie dans les domaines de la securite, des institutions 
politiques regionales, du respect des droits de l’homme 
et du developpement. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil de securite. 

Je donne a present la parole a M. Karel De Gucht 
pour qu’il reponde aux remarques faites et aux 
questions soulevees. 

M. De Gucht (parle en anglais) : Premierement, 
je souhaiterais remercier tous les representants qui ont 
pris la parole au cours du debat de leur appui a 
1’Organisation pour la securite et la cooperation en 
Europe (OSCE) et a la presidence en exercice que mon 
pays assume cette annee. 

La Slovaquie a pose une question relative au 
conflit dit gele au Kosovo. En ce qui concerne les 
conflits dits geles, l’OSCE occupe sans aucun doute le 
siege du passager en ce qui concerne l’Ossetie du Sud. 
Nous esperons que notre jugement initial est correct, a 
savoir que ce conflit dit gele est peut-etre mur pour 
etre traite. 

II en va probablement de meme pour le Haut- 
Karabakh, ou l’OSCE est presente par l’entremise du 
Groupe de Minsk. II est prevu que les Presidents de 
l’Armenie et de l’Azerbai'djan se rencontrent dans le 
courant du mois de fevrier. Je me rendrai dans la 
region, avant meme cette reunion, pour rencontrer les 
Presidents des deux pays afin de preparer leur 
rencontre. 


Le conflit dit gele en Moldova-Transnistrie est 
tres complique. Ce que l’OSCE doit y tenter est 
double. Premierement, il nous faudrait etablir une 
feuille de route sur la maniere d’inclure la Transnistrie 
dans un arrangement federal moldove. Deuxiemement, 
nous devrions creer les conditions qui permettent le 
retrait de toutes les troupes etrangeres du sol 
transnistrien. 

En ce qui concerne le Kosovo, le Conseil de 
securite a nomme M. Martii Ahtisaari au poste de 
negociateur en chef pour le statut du Kosovo. Je l’ai 
deja rencontre a deux reprises, et je continuerai de le 
faire apres ma visite dans la region, plus tard, en 
fevrier. Nous nous sommes rencontres vendredi a 
Vienne. M. Ahtisaari a particulierement mis l’accent 
sur le role que jouera l’OSCE jusqu’a l’accord final sur 
le statut, ainsi qu’apres celui-ci. En outre, dans la 
periode interimaire, le role de l’OSCE sera tres 
important car c’est l’organisation qui a le plus de 
representants et le plus de personnes sur le terrain. 
Nous sommes represents au Kosovo meme au niveau 
du plus petit village et dans les zones ou le probleme 
des minorites serbes est le plus preeminent. Nous 
ceuvrons tres etroitement avec M. Ahtissaari et son 
equipe. Nous pensons que cela serait une tres bonne 
initiative que l’OSCE reqoive tous les outils pertinents 
pour remplir cette tache tres importante. 

En ce qui concerne les conflits dits geles, il n’y a 
pas que la question de leur reglement, en tant que tel, 
mais egalement celle de l’environnement. A cet egard, 
la dimension economique, par exemple, apparait a 
nouveau. La cooperation et le developpement 
economique transfrontaliers sont tres importants. Cela 
signifie que, si l’on veut regler ces conflits, l’OSCE 
devrait etre presente a long terme pour mettre en place 
des societes pleinement modernes dans ces regions. 

La Grece a pose une question sur le traitement 
inegal des trois domaines au sein de l’OSCE. Cette 
remarque a ete faite a plusieurs reprises. Je pense qu’il 
serait benefique pour l’OSCE que nous essayons de 
reequilibrer les relations entre les trois domaines. C’est 
la raison pour laquelle nous allons renforcer l’action de 
l’OSCE dans le domaine politique, a la demande 
egalement des differents Etats participants qui ont fait 
des propositions tres concretes telles que la promotion 
de la cooperation regionale dans le domaine des 
transports. Nous aimerions, en particulier, introduire la 
dynamique du Pacte de stability pour l’Europe du Sud- 
Est en matiere de cooperation au niveau de l’OSCE. 
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II y avait ensuite une question du representant de 
l’Argentine sur le role futur de l’OSCE. Le role futur 
de l’OSCE depend bien sur des Etats participants, car 
c’est dans la mesure ou ils nous donnent la possibilite 
de jouer notre role que nous pourrons le faire. II y a 
parfois des hesitations. Ce que nous souhaitons faire au 
cours de notre presidence, c’est creer un 
environnement qui permette a tous les Etats 
participants de cooperer pleinement au sein de l’OSCE. 
Cela signifie aussi que l’OSCE devra acquerir une plus 
grande visibilite politique qu’elle n’en a eu dans le 
recent passe. 

En ce qui concerne la question du representant 
des Etats-Unis d’Amerique au sujet du Bureau des 
institutions democratiques et des droits de l’homme 
(BIDDH), nous sommes d’avis que l’observation 
d’elections est une contribution tres precieuse a la paix, 
la stabilite, la modernisation et la democratie dans la 
region. II y a recemment eu beaucoup de debats sur le 
role du BIDDH. C’est pourquoi, par des negociations 
qui ont pris fort longtemps a Ljubljana, nous nous 
sommes mis d’accord sur une feuille de route relative 
aux moyens d’evaluer le BIDDH au cours de l’annee a 


venir. Sur la base de ce document, le BIDDH 
presentera une auto-evaluation et posera des questions 
a tous les Etats participants. Sur cette base, un rapport 
sera produit, qui fera l’objet d’un debat public a la 
prochaine reunion ministerielle a Ljubljana. Dans la 
preparation des debats de cette conference ministerielle 
- qui sera en fait centree sur le BIDDH et le role de la 
presidence en exercice -, je compte creer les conditions 
qui donneront au BIDDH tous les moyens de mener a 
bien sa tache tres importante et m’efforcer de parvenir 
a un consensus parmi tous les Etats participants sur la 
maniere de parvenir efficacement a cet objectif. 

Le President (parle en anglais) : Je remercie 
M. De Gucht des precisions qu’il a apportees. 

Une fois encore, je remercie le Ministre des 
affaires etrangeres de la Belgique d’etre venu ce matin 
presenter un expose au Conseil de securite. 

II n’y a plus d’orateurs inscrits sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle de 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 11 h 35. 
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